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Armorican Graffiti. Prolégomènes à
l’étude des graffites romains
d’Armorique
Armorican Graffiti. Prolegomena to the study of Roman graffiti in Armorica

Patrick Galliou et Bernard Tanguy

1 L’un des principaux problèmes que rencontre l’historien de l’Armorique antique est

sans aucun doute celui que fait naître la rareté des documents inscrits relevant de la

grande épigraphie publique ou privée (dédicaces de statues, d’autels ou de monuments,

épitaphes,  etc.).  Si  l’on fait  exception des  inscriptions que portent  certaines  bornes

milliaires, relativement communes dans l’ouest de la Gaule, ces documents, en général

peu nombreux, ne se rencontrent en effet que dans quelques capitales de cités (Rennes,

Nantes,  Corseul)  et  villes  secondaires  (Locmariaquer),  ainsi  que  sur  certains  sites

ruraux (La Boissière en Lanvéoc (F.), La Touche en Créhen (C.-du-N.), Le Petit Mont en

Arzon  (M.),  p.  ex.).  Nous  sommes  ainsi  privés  de  tout  un  ensemble  de  données

concernant la vie politique et religieuse,  les mutations linguistiques et phonétiques,

l’onomastique et la toponymie des cinq civitates armoricaines.

2 Il est donc particulièrement tentant d’essayer de pallier certains de ces manques en

faisant  appel  à  ces  modestes  documents  épigraphiques  que  sont  les  graffites  sur

céramique  ou  métal,  fréquents  sur  la  plupart  des  sites  urbains  et  ruraux.  Tous

témoignent en effet de la propension, commune à la plupart des hommes depuis les

origines  de  l’écriture,  à  graver  à  la  pointe  sèche,  sur  des  matériaux  peu  résistants

(céramique,  en  particulier)  des  noms  de  personnes,  des  vocables  amoureux  ou

injurieux, sinon même parfois des dédicaces à diverses divinités.

3 La première partie de ce travail, déjà réalisé pour d’autres parties du monde romain1,

repose, tout naturellement, sur l’établissement d’un corpus des graffites de l’Armorique

romaine,  élaboré  à  partir  de  publications  archéologiques  anciennes  ou  récentes,

d’études du mobilier conservé dans les musées bretons et de données inédites fournies

par les chercheurs de la région cf. la fiche de renseignements). Sur cette base purement

archéologique  viendront  ensuite  se  greffer  diverses  recherches  linguistiques,  qui
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devraient  nous  permettre  de  jeter  un  éclairage  nouveau  sur  l’onomastique,  la

phonétique de l’Armorique romaine, ainsi que sur les rapports complexes du latin et du

gaulois dans les villes et les campagnes de cet occident de l’Empire.

 
Vase en céramique noire vernissée provenant du dépotoir. Corseul (Côtes-du-Nord). Ier siècle ap.
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Quimper (F.). 1er et 2e siècles

16 Quimper et Bretagne divers a estampilles sur sigillée, mortiers et amphores : A, MARTINUS (Lezoux
140-190). Quimper, rue Michelet ; B, DOCILIS Lezoux 130-155. Drag 33. Quimper, rue Michelet ; C, non
identifié Carhaix, place de Verdun ; D, non identifié. Quimper rue Michelet ; E, ATEPOMARUS (Lezoux
15-70). Carhaix, ville ; F, CRESTIO (La Graufesenque 10-90). Carhaix, place de Verdun ; G, QUINTUS
(Montans 40-80). Quimper, rue Michelet ; II, non identifié (SOLI ? Gaule du Sud 1er S.). Quimper, rue
Michelet ; I, non identifié ; J, MALCIO La Graufesenque 60-95. Quimper, rue Michelet ; K, DE [GMANUS]
? (Lezoux 160-190. Quimper, rue Michelet ; L., non identifié (MIO ou OFM). Quimper, rue Michelet ; M,
BUTURO (Lezoux, Quimper, Roz-Avel ; N, CINTUSMUS (Saint-Bonnet 160-190), Donarnenez, Plomarc’h ;
O, LIBERTUS (Lezoux 100-120, Quimper, rue Michelet ; P, MPILLUS, Saint-Brandan, le Billan ; Q.I.C.M
(estampille sur amphore DB 20, Bruz ; R, … TI, Quimper, rue Michelet ; S, …VI.VS, Quimper, rue Michelet ;
T, PATERNUS (Lezoux 160-190, Quimper, rue Michelet ; U, V.V.F estampille sur mortier, Rennes, Saint
Martin ; V, grafÏte sur brique. Quimper, rue Michelet ; W, SAMUCU estampille sur morlier, Rennes,
Douarnenez, Plomarc’h ; N, SAMITUS estampille sur morlier, Carhaix, Poulpry ; Z, PATERCLINIS (Lezoux
140-190), bréhal, IIe Lavret, b, grafÏtes découverts en Bretagne au cours des années 1977-1978 : I,
ANNIOLA, grafÏte (Drag. 37 non ornementé, Quimper, rue Michelet : 2, MACCER, grafÏte (Drag. 37 non
ornementé, Quimper, rue Michelet ; 3. SECUNDUS… FACUNT, grafÏte sur terra nigra, Quimper, rue
Michelet.
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Assiette découverte dans le dépotoir. Corseul (Côtes-du-Nord). 1er siècle ap.

NOTES

1. Cf.  par  exemple :  L.  BAKKER,  B.  GALSTERER-KRÖLL,  Graffiti  auf  römischer  Keramik  in  Rhenischen

Landesmuseums Bonn, 1975 (Epigraphische Studien, Bd 10) ‒ L. FLEURIOT, « Du gallois au breton ancien

en Armorique »,  Bulletin de la  Société Archéologique du Finistère,  t. CIX, 1981, p. 165-194 en avait

recensé une première série.

RÉSUMÉS

L’un des principaux problèmes que rencontre l’historien de l’Armorique antique est la rareté des

documents  inscrits  relevant  de  la  grande  épigraphie  publique  ou  privée.  Il  est  donc  tentant

d’essayer de pallier ce manque par les modestes documents épigraphiques que sont les graffites

sur céramique ou métal, fréquents sur la plupart des sites urbains ou ruraux. Tous témoignent de

la propension, commune à tous les hommes depuis l’invention de l’écriture, à graver à la pointe

sèche,  sur  des  matériaux  peu  résistants,  des  noms  de  personnes,  des  vocables  amoureux  ou
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injurieux,  sinon  même  parfois  des  dédicaces  à  diverses  divinités.  Après  étude  d’un  corpus

archéologique, une analyse linguistique devrait nous permettre de jeter un regard nouveau sur

l’onomastique et la phonétique gallo-romaines.

One of the main problems faced by the historian of ancient Armorica is the scarcity of inscribed

documents from the great public or private epigraphy. It is therefore tempting to try to make up

for this lack with the modest epigraphic documents that are the graffiti on ceramic or metal,

frequent on most urban or rural sites. All of them bear witness to the propensity, common to all

men since the invention of writing, to engrave with drypoint, on materials of little resistance,

names  of  persons,  amorous  or  insulting  words,  and  sometimes  even  dedications  to  various

deities. After studying an archaeological corpus, a linguistic analysis should enable us to take a

new look at Gallo-Roman onomastics and phonetics.
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